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«WERK» NO 7/1948 RESUMES FRANQAIS

Uu probleme de la rationalisation du bätiment et de

quelques donnees de la Situation teile qu'elle se
präsente en Suisse 198

par Alfred Roth

Rationalisation, standardisation, prefabrication, ce sont la
autant de problemes dont on s'etait dejä beaucoup occupe
avant la derniere guerre, mais qui, par suite des destruetions
causees par le conflit, ont acquis de nos jours une urgenee
encore plus grande, comme en temoigne la creation, ä cet
egard, d'instituts d'etudes dans tous les pays. Certes, le
travail de ces instituts est necessairement determine avant
tout par les nöcessites techniques et economiques. Mais le
role de l'architecte n'en demeure pas moins essentiel, car
seule sa collaboration peut assurer la maturite formelle de
tout le travail technique preparatoire, dans lequel il a
d'ailleurs pour täche d'intervenir, en vue d'aider ä obtenir
une süffisante unification des bases materielles de
l'architecture. Si lents qu'ils puissent etre, les progres de la
rationalisation ne sauraient etre arretes, en depit des resistances
qu'opposent encore ä 1'eVolution naturelle des choses
certains milieux et la crainte d'une sorte de dietature de la
technique. - Le probleme de la rationalisation du bätiment
comporte les subdivisions suivantes: typisation (elements,
methodes de construction, — types de maisons, etc.);
normalisation des dimensions (preparation de la fabrication en
serie, coordination, modules); prefabrication (standardisation);

planification (logement, bätiment, quartier, ville);
Organisation et mecanisation du chantier. Tous ces efforts
doivent, en premier lieu, tendre ä resoudre la question du
logement pour la grande masse. - En Suisse, malgre le haut
Standard de la technique, la rationalisation est relativement
peu avancee, surtout quant aux methodes de construction;
eile l'est un peu plus dans la fabrication des elements. Les
initiatives officielles en faveur de ces nouveaux proeödes de
construction manquaient jusqu'ä present. Mais ce qui fait
surtout defaut, c'est, en prevision du jour oü viendraient
ä manquer les subventions, l'existence (du reste recemment
proposee par la SIA) d'un office central pour la rationalisation

des methodes de construction, oü collaboreraient autorites

eompetentes, ingenieurs, architectes et industriels.

Les constructions de la ville de Bäle pour combattre
la crise du logement 206

par Julius Maurizio

Outre les subventions et les mesures juridiques pour la
protection des locataires, la ville de Bäle s'est efforcee de creer
de nouveaux logements selon un plan aussi general que
possible. A cöte de la construction en bois «nilbo» (maisons ä
1 etage), on a employe la construction «Durisol» (maisons ä
2 etages). Le present article decrit essentiellement la colonie
de la «Neudorfstrasse». Chaque maison comprend 7

logements pour temps de crise, transformables plus tard en 4
logements normaux. Emploi general des plaques Durisol.
Temps de construction: en hiver 120 jours; en ete 90 jours.
Les frais de construction sont au-dessous de la moyenne,
et s'elevent, pour les bätiments proprement dits, ä Fr. 66.74
par m3. Loyers: 5 pieces, Fr. 1340.—; 3 pifeces, Fr. 820.-—;
2 pieces, Fr. 520.—.

Le Systeme de montage «Chasscral» 211

Ce Systeme, cree par les architectes E. A. Steiger et H.
Brechbühler pour la construction de maisons en bois de 1

ou 2 Etages et base sur les modules de 112 cm (murs
exterieurs) et de 56 em (parois interieures), permet de prendre
largement en consideration les souhaits individuels de l'usa-
ger. Signaions aussi cet avantage architectural que les
elements des murs exterieurs ne sont pas concus comme rem-
plissage, mais comme Clements portants, ce qui rend inutile
toute charpente ä cet effet.

La colonie d'habitation de la Uodlerstrasse ii St-Gall 213

Cette colonie, construite pendant V6t6 de 1947 selon le
Systeme «Chasseral», se compose ele 8 maisons reparties
en 2 groupes de chacun 2 fois 2 maisons et disposee en

equerre relativement l'un ä l'autre. Loyer de chaque
logement: Fr. 1200.—; frais de construction: Fr. 71.47 au ma.

La collection Hans E. Ylnjenflseli 220
(«Collection d'un amateur d'art zurichois»)
par Gotthard Jedlieka
De nombreuses oeuvres du «Kunsthaus» de Zurieh portent
la mention «Collection d'un amateur d'art zurichois», -
oeuvres importantes, et dont il est permis de dire qu'elles
indiquent chez celui qui les a choisies, - Hans E. Mayen-
fisch, - un nouveau type de collectionneur. Non seulement,
depuis environ 25 ans, M. a deeidö de rassembler unique-
ment des ouvrages dus ä des artistes suisses actuels, mais
encore et surtout, desireux que l'ensemble de sa collection
ne soit jamais dispersa, il en a genereusement fait le don
integral ä la «Zürcher Kunstgesellschaft», sans imposer ä
celle-ci aucune condition, en particulier quant au choix des
ceuvres ä exposer. Seieetion, donc, faite avant tout, non pas
pour une satisfaction privee, mais pour le public, et dont
le choix est diete par un sens aigu des responsabilites en-
courues ä l'egard de l'art contemporain. Si nombre de ces
oeuvres entourent encore leur «eiecteur» dans sa maison du
Zuriehberg, celies qui sont dejä visibles au musee suscitent,
par les jugements qu'elles provoquent, comme une collaboration

entre le public et le collectionneur, l'aidant ä cultiver
une largeur d'esprit, une absence d'etroitesse dejä, chez lui,
toutes naturelles. - La Sympathie reconnaissante qu'une
teile collection ne laisse pas d'attester envers les oeuvres,
s'etend egalement, dans le cas de notre «amateur d'art
zurichois», aux createurs eux-memes, qu'il aime ä rencontrer, ä
voir ä l'atelier, pour les toujours mieux comprendre. Et sans
doute, sur le plan de ces relations personnelles, s'agit-il
surtout d'artistes zurichois; mais H. E. M. aura eti, precisement,

Zurichois en ce sens qu'il a su etre, par sa collection,
un ami de tout l'art suisse. Car, ä cote d'artistes nes ou
vivant ä Zürich, les Bälois, les Bernois, la Suisse romande
et le Tessin y sont largement reprösentes.
L'une des joies que cette collection nous dispense, vient de ce
que nons savons qu'elle continue de s'enriehir de jour en jour.
Son createur, pour avoir depasse l'äge de soixante-cinq ans,
n'en est pas moins un exemple de jeunesse bien fait pour dis-
siper la timidite d'autres collectionneurs. H. E. M., en effet,
a commence d'integrer ä sa collection des ceuvres de tout
jeunes artistes. II n'y a rien lä que de tout naturel, si l'on
songe que la collection Hans E. Mayenfisch est tout entiere
un acte de foi dans l'art suisse du temps present.

Quelques remarques sur la 21'iie exposition de la
Societe des peintres, sculpteurs et nrehitectes suisses,
au «Kunstmuseum» de Berne 229

par Georgine Oeri
«Sommes-nous vraiment, nous autres Suisses, aussi en-
nuyeux que notre art?», teile est la question que l'on ne
pouvait s'empecher de se poser au sortir de cette exposition.

— II y avait lä rassemblöes 472 oeuvres de 286
exposants, soit, pour chacun de ceux-ci, 2 ou 3 oeuvres au
maximum. Comment, dans de pareilles conditions, juger un seul
artiste et eehapper au sentiment de l'anonymat Sans doute
aussi faut-il constater qu'un jury compose d'artistes peut se
montrer plus timide qu'un jury «officiel», surtout lorsqu'une
societe comme celle dont nous parlons devient elle-meme
la victime d'une espece d'automatisme professionnel ou
«syndical». Le rösultat, c'est que beaucoup d'artistes qui
sont vraiment quelqu'un s'abstiennent volontairement d'a-
dresser des envois. On regrettait aussi l'absence de tout
representant de 1'ttAllianz». II serait temps de briser certaines
barrieres, pour retrouver les sources de vie.

Artistes ii l'ceuvre: Hermann lluber 233
Ne en 1888 ä Zürich, H. H., apresavoir frequentöla«Kunstgewerbeschule»

de sa ville natale, poursuivit ses etudes en
Allemagne. En 1909, il collabora avec Jan Verkade ä
l'execution des fresques des Benediotins, ä Jerusalem. Nombreux
voyages. Sejour ä Amden avec O. Meyer. Collabora ä l'or-
nementation de l'universite tle Zürich. Habite ä present
Sihlbrugg. Tableaux, gravures. Nombreuses fresques
executees pour eles edifices zurichois.
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Rationalization of Housing 197

"Werk" eordially welcomes all those, espeeially foreigners,
taking part in the first Congress of the "International Union
of Architects" being held at Lausanne. We wish the new
association suceess and we welcome its efforts to further
closer international collaboration, a goal of vital importance
to the public at large as well as to professional architects.
The architectural side of this issue is devoted to the
problems of rationalization of housing, a vital problem in all
countries today and one which will be dealt with at the
Congress.
One of the tasks of the Union is to build a solid foundation
for rationalization on an international soale and to organise
an interchange of views and experiences gained.

Rationalization of Housing and some aspects of the
Situation in Switzerland 198

by Alfred Roth

Rationalization, standardization and prefabrication are
problems which have become increasingly important since
the war (witness the foundation of research institutes in
London and Denmark). These problems are determined by
technical and economic needs. The part of the architect,
however, is decisive: functional and space Organization,
design, flexibility and consideration ofhuman needs remain
his tasks. Rationalization involves the following main
problems: standardization (of components, methods of
construction, types of houses); standardized construction
(dimensions, jig construction, factory Cooperation);
prefabrication; planning; Organisation of site-work. Rationalization,

particularly of methods of construction, has made
little progress in Switzerland. The main need is a central
office for the rationalization of construction methods, to
guard against the day when housing subsidies come to
an end. Here competent authorities, engineers and architects

could cooperate together.

Basle's efforts to combat the housing problem 206

by Julius Maurizio
Apart from subsidies and measures to protect tenants,
Basle has started construeting houses on as general a plan
as possible. Wood "nilbo" construction (1-storey houses)
and Durisol construction (2-storey houses) are the methods
employed. This article is mainly concerned with the estate
in the "Neudorfstrasse". Each house has 7 emergency dwell-
ings, convertible üito 4 orehnary dwellings. Houses take 120
days in winter, 90 days in summer to erect. Costs are below
normal.

The « Chasscral» System of erection 211

Designed for houses of wood construction with 1-2 stories.
Basic components of 112 cm for outer walls and 56 cm for
inner walls. The outer walls are bearing.

The Hodlerstrassc housing estate at St. Gall 213

by Eric A. Steiger
Constructed on the Chasseral system. Consists of 8 semi-
detached houses in two groups. Annual rent: Fr. 1200;
building costs: Fr. 71.47 per cubie metre.

Architecture and Industry 215

by H.-Robert Von der Mühll
Modern architecture, because of its contaets with industry,
attaches increasing importance to the part played by the
engineer. Perhaps university and factory will work together
and we shall see chairs of industrial architecture founded.
Our task is to make industry serve architecture, not to
create an industry of prefabricated architectural produets
(houses etc.). Winckler has made a special study of the
problem of knowing what parts of the prefabricated house
to standardize. The key part has to be standardized, so
that other parts can be suitably varied, and the problem
is to hit on thiskey part. Prefabrication means that workmen
can erect a house in one day. Yet architecture is far from
giving up its quest of what is beautiful. On the contrary, the

more it can combine its own nature with industrial reality
the better it will be able to reaeh its goal.

The Hans E. Mayenfisch Collection 220

(Zürich art patron collection)
by Gotthard Jedlieka
In the Kunsthaus in Zürich there are many works with the
inseription "Zürieh art patron collection". They are
important works, often on loan, and they show that the patron
in question - Hans E. Mayenfisch - is a new type of col-
lector. For the past 25 years M. has concentrated exclusively

on collecting works by contemporary Swiss artists. In
order to prevent his collection from ever being seattered he
has made a donation of it to the "Zürcher Kunstgesellschaft",

imposmg no conditions on them and giving the
soeiety complete freedom to exhibit what works they please.
He has not chosen his pictures to satisfy his private fancy
but in the public interest, and his choiee has been dietated
by a strong sense of responsibility towards contemporary
art. M. keeps many of these works at his house on the
Zürichberg, but those already on view at the art gallery
have provoked a wide response and show that the public
and the collector can collaborate together. This "Zürich
art patron" does not confine his sympathy and
understanding to the works in question, but he extends it to the
artists themselves, making a point of meeting them and
visiting them in their ateliers, in order to get to know and
understand them better. His patronage is extended to artists
from all over Switzerland, which shows that he is a typical
native of Zürich. Apart from artists.born or living in Zürich,
others from Basle, Berne, Freneh Switzerland and the Ticino
are well represented.
Not the least of the pleasures afforded by this collection is
the thought that it continues to grow day by day. Despite
his 64 years H. E. M. retains his youthful vigour and sets an
example well caleulated to overcome the timidity of other
collectors. He has now started to include in his collection
works by the youngest and most modern artists. This is
only natural: the Hans E. Mayenfisch collection constitutes
an act of faith in contemporary Swiss art.

Raoul Domenjoz 226

by Jean Boudry
Born by the shores of the Lake of Geneva, is at heart a Paris-
ian, brought to Lausanne by the war. His art reflects true
sensibility, restrained and rejeeting anything violent, re-
fined taste and a love of the things about him.

Some observntions on the 21st exhibition of the Swiss
Soeiety of Painters, Sculptors and Architects at the
"Kunstmuseum" in Berne 229

by Georgine Oeri
"Are we Swiss really as dull as all that ?" - this is what one
is bound to ask when leaving this exhibition. Admittedly
the very nature of this Organisation largely aecounts for the
depressing effect of the exhibition. It comprises 472 works
by 266 artists, i. e. a maximum of 2-3 works per artist. How
ean an artist be judged under these conditions without
being swamped in a sea of anonymity? Moreover a jury
composed of artists is more timid than an "official" jury,
particularly when as here the soeiety in question becomes
the victim of a kind of professional or "syndicalist" auto-
matism. The result is that many important artists prefer
not to submit their works. Another regrettable feature of
the exhibition was that not one of the "Allianz" was
represented. Surely the time has come to break down these
barriers if we are ever to rediscover the Springs of life

Artists at work: Hermann Huber 233

Born in Zürieh in 1888. Studied first at the Commercial Art
School in Zürich, then continued his studies in Germany.
Did the frescoes for the Benedictines in Jerusalem, col-
laborating with Jan Verkade. Has travelled much. Stopped
for a time with O. Meyer at Amelen. Took part in the interior

decoration of Zürich University. Has elone pictures,
engravings, numerous frescoes for buildings in Zürich.
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